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PHONETIQUE 


LES AE 3E dE E EAE AE 





Les lettres employées gardent la valeur qu'elles ont en français. 
Mais. $ 
1) Toutes les lettres ‘se prononcent. . : 
2) Les voyelles ont le son français, sauf u = ou 
Ays aw, 8y, Oy, uy sont diphtongues. 
3) C est seulement employé devant le i = ci 
G est toujours dur mêne devant i et e 
J employé seulement devant le i = J2 = dji 
H èst une aspirée gutturale (plus dur que X) 


NG est considérée comme une seule lettre = anglais Sing 


Q son venant de la glotte 
. R et L sont souvent confondus. Mais il esxiste un vrai L. 
X aspirée ouverte | 
Y est employé avec les voyelles A,E,0,U, pour former des diphténgues. 
W est employé en finale après le AJ 1° 


l'apostrophe indique ce que l'on appelle un arrêt glottal. 
Soit un arrêt de la voix qui ressemble à une expiration. Si 


l'on prononce lentement on entend comme un E. 


A J$ AY balay 
E N AW baraw 
I , © [EY qeyta 
0 DY tdroy 
u A UY tohuy 


UMERIT WY. 
r 


P patas 1 ` | Ê 
B Bobo ï 
M mirits i Pnbreh muudus g 


T tama $ i 
D damats ' T Ci cimu 
N nyaw Tndhoun bi ka Yesu EA 

g 


K kumay 
G gasil x 
NG ngungu Kingal pnsdhgan 


rolung 
leqi 
samat Rolung karats 


rD 


habuk ee el 
tunux Bi à 
qaqay, `. - . . Qnita 'lug hakaw Otux 


e8 X TZ 
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MORPHOLOGIE 


HORDE HE D DE DE DE a 


LE NOM 5 VAE ; T Sui BEP 
Les noms s'emploient généralement sans article et n'ont pas de 
genre ni de pluriel. Ils sont invariables. Sauf les noms de person- 
ne, les noms d'êtres animés et de choses personnifiées qui pren- 
nent l'inflexion de l'oblique (complément direct et indirect) ; 

On supprime généralement la première voyelle du mot et l'on ajou-. 
te le suffixe AN ( quelquefois ON). NA Ve Bates j 
Tama père Iyah dmayaw Tmaan mo (viens aider mon père) 


Awi :, Smparo ko bi Wian (j'estime beaucoup Awi) 


Beaucoup de noms redoublent leur première syllabe (parfois rédu- 


plication du mot) pour indiquer la totalité, la répétition ou le 


pluriel 3. + à à ot 

Laqi l'enfant , Lalaqi les enfants . 
Ludan vieillard ldludan ‘veles vieillards 
Sajiq <- homme e >` ssajiq les hommes ; 
Qaya objet. , - qnqaya .. - les objets 


Quand un nom comnence par une voyelle ou le préfixe M, on préfixe 
unD pour indiquer le pluriel, mais le D indique plutôt l'espè- 


ce, un groupe, une catégorie de personnes ou d'objets. 


Snaw Homme ssnaw “3 les hommes dsnaw groupe hommes 
Kuyoh fenme kikuyoh les femmes * dkuyoh' * groupe femmes 
Otuh esprit mu l ' cie d'otuh: esprits 

Ua fille ::, Ea .d'ua ; filles 

Mqapah ouvrier Reka À dmqepah ouvriers 


| N.B. la formation des substantifs par l'ajoute de préfixe ou de 
suffixe à une racine verbale ou à un adjectif sera traitée 


plus loin. 
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L'ARTICLE 
‘La particule connective(KA)peut être considéré comme l'article 
défini. Théoriquement elle suit le sujet et le sépare du prédi- 
cat, quand le sujet est en première position, mais on l'omet sous 
vent dans ce cas, ou on la remplace par la particule 0. Elle pré- 
cède le sujet, quand le sujet occupe la position finale de la 


phrase, et alors elle ne doit pas être omise . 


Paro ka gsilung la mer est grande 
Musa maduk ka sa'jiq * l'homme va chasser 
Saÿiq musa maduk On omet l'article, mais la tournure est 


moins correcte d'ailleurs. 
Sajiq o niqan baga l'homme a des mains 
mais on dira généralement 


Niqan baga ka sajiq l'homme a des mains 


La particule NA est employée comme article lorsqu'il y a un 
rapport d'attribution ou une relation de possession. Elle in- 
dique le cas génitif et se place entre les 2 mots, dont l'un est 
considéré possédé par l'autre. , 
En atayal sajiq elle est omise lorsque le possesseur et le possé 
dé se suivent immédiatement ou bien est réduite à un N qui ne 
s'entend presque pas : 

Laqi n(a) laqi le fils du fils 

Pila n mklawa , , l'argent du gérant 


Lala bi kari na sajiq l'homme de beaucoup de paroles 


NA est souvent employé avec l'article KA formant ainsi la parti- 

cule double NA-KA qui doit précédé le nom génitivisé : 

Paroa bi psblieqan na-ka bobo 

vraiment grand est le bonheur d'une mère 

Niqan lala bi patas na-ka laqi nii 

cet enfant a de nombreux livres 

N.B. Nous verrons plus loin d'autres emplois de la particule NA, 
spécialement comme pronom, adjectif possessif ou comne simple 


pronom de la Jème personne, 
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LE PRONOM 


Ils sont déclinés dans les trois cas : 

a. nominatif (cas du sujet grammatical de la phrase ) 

b. génitif (sont à la fois pronoms et adjectifs possessifs) 
ce génitif d'attribution s'emploie aussi pour désigner l'a- 
gent d'un verbe passif. 


c. oblique (complément direst ou indirect d'un verbe) 


Pronoms personnels de la lère personne 3 


SINGULIER # PLURIEL(E*CLUSIF) PLURIEL (INCLUSIF) 
Nominatif Yako, ko °” Yami..nami, nami Ita, ta 
Génitif Nako,mo  Nami, nay Nita, ta 
Oblique knan, ko" mnan, a PNUÉE. 21 tnan, ita 


À la lère personne il y a 2 pluriels ; pluriel exclusif (il 
exclut la personne à qui l'on parle ) et pluriel inclusif (inclut 
la personne à qui l'on parle et équivaut à un pluriel général : 


nous tous . 


Pronoms personnels de la 2ème personne s; 


SINGULIER PLURIEL 
NOMINATIF 150,50 © yamo...n2mo, Namo 
GENITIF Niso,so namo `; 
OBLIQUE Sonan, so munan 


N.B. La première forme de chaque colonne est la forme emphati- 
que. Au nominatif elle s'emploie quand le sujet doit être 
mis en relief; elle est alors suivie de la particule KA ou D, si 
le sujet vient en première position ou précédée de KA si le su- 
jet vient à la fin de la phrase., Les formes de l'oblique en AN 
sont employées commes complément direct ou indirect sans valeur 


emphatique. . 





OE "ee 


La seconde forme est la forme enclitique et doit suivre le pre- 
mier mot ortotonique de la phrase . 

quelques exemples : | 

Mqbling so bi sajiq ka iso 5 

tu trompes vraiment les gens toi. 

Tmaga ka sunan hini (non emphatique) 

je t'attends ici 25 | 

Yamo o (ka) tmaga nami munan (emphatique) 

nous, nous vous attendons. J 

Ma namo ini usa dgiak ka yamo 

pourquoi n'allezvous pas à la montagne ? 

Ungat diax nami, aji nami ssaon ka yami 

nous n'avons pas le temps, nous n'irons pas 

Tama nami nbaraw dmulun sonan pkuudus mnan 

notre père des cieux, nous te prions de nous vivifier 
Dluna ta tmaan ta baraw pkuudus tnan 

Prions notre père d'en-haut de nous donner la vie (à nous tous) 
Ita, ini ta angal qnqaya taxa sajiq 


nous, nous ne prenons pas les choses des autres. 


Pronoms personnels de la 3ème personne 


Il faut les traiter à part, car ils sont plutôt des démonstra- 

tifs que des personnels., Pour les primitifs, la communication se 
fait entre toi et moi; la 3ème personne c'est l'autre, celui-là, 
celui qui est en dehors de toi et moi. Ainsi le pronom HIYA slui 


signifie aussi ; là, là-bas . 


Ds SINGULIER PLURIEL Le 
Nominatif Hiya,gaga . | . .dhiya, dha 
Génitif Nhiya, nya, na ,  Ndhiya, ndha KoA 
Oblique ., Hiyaan Dhiyaan 


Hiya n'a pas de forme enclitique et pour cette raison il est tou 
jours précédé ou séparé du verbe par les particule KA et G, 

même quand on ne veut pas le mettre en relief s; 

Smipaq knan ka hiya : il me frappe 

Hiya o ima? qui est-il ? 

Miah brah ha ka dhiya ni smipaq hiyaan (ka dha) 


ils viennent au devant de lui et ils le frappent. 











N. Be i 
a) Dans les constructions passives, on n'emploie pas le nominatif, 


mais la forme du génitif (possessif, attributif) 


Niqan mo (nako) : j'ai i.e. c'est à moi 

Niqan namo, niqan na nous avons, il a 

Qmnita ko (actif) ` ` j'ai vu 

Qntaan mo (passif) -> j'ai vå 

Mpkla bi hici ka dhiya ils sauront certes plus tard (actif) 
Klaon ndhiya bi hici n Ga Mi-e ù n" (passif) 


b) les pronoms de lère et de la 2ème personne se contractent as- 
sez souvent et il est difficile parfois de définir grammatica- 


lement leur rôle s; 


MISO = MO + S50 

SAKO = S0 + KD 

MAKO = NAMO + KO 

Biqon miso patas mo je te donne un livre 

Klaon miso YAp € * ñ je te connais >, 

ini so kla knan : tu me me connais pas 
Rngagay mako je vais vous dire 

Ngalun mako knan hini je vous prends chez moi ici 


c) Il faut rapprocher de ces tournures celles formées avec des 
pronoms de la 3ème personne ; KO-NA, SO-NA, SO-DHA etc... : 
Elles s'emploient aussi et surtout avec les formes passives ou 
instrumentales des verbes : 
Klaon ko-na ka tama so ton père me connait 
Bobo mo-ka bniqan ko-na lokus nii 5: 

ma- z 

c'est {e mère qui m'a donné cet habit. 


Ana ko dha klaon, ini iyah tohuy 


bien qu'ils me connaissent, ils ne 
viennent pas me voir 


Iya usa mita hiya, paqon so dha 
ne vas pas là-bas, ils te frapperont 


Wada so na spiimah sinaw dori 


on t'a fait boire du vin de nouveau. 


SR 


2. PRONOMS DEMONSTRATIFS ET POSSESSIFS 


Nous avons déjà vu HIYA qui est un démonstratif; nous avons dit 


que le génitif des pronoms personnels sert aussi de possessif. 


SINGULIER PLURIEL 
Nominatif Nii,ka-nii : à Ie MI Bha 

ceci, clui-ci ceux-ci 

Gaga, hiya ki l Gaga-dhiya 

cela, celui-]là © ceux là 
Génitif Na, na-ka ; Ndhěga 

de celui-ci u? de ceux-ci (à) 

na-hiya Ndhiya 

de, à celui-là de ceux-là (à) 
Oblique Sa 
| ceux-ci 


GAGA de même de HIYA, comme nous l'avons dit, indique la 3ème 
personne, i.e. l'autre par rapport à la personne qui parle ou 


à qui l'on parle. 


Niqan pila nako, niqan ka gaça ori J'ai de l'argent, il en a aussi 


Nii o na-hiya, gaga o nako i ceci est à lui, cela à moi 
Angal ka-nii, lahi ka gaga Ca prends ceci, laisse cela 


Nii o patas mo | ceci est mon livre 


c'est mon livre 


Patas mo ka-nii Rijd c'est mon livre 


Patas nii o nako ce livre est à moi 


Nnako ka patas nii " n " 





Nominatif Ima, ka.ima, ki-ino Qui? lequel? > 
Génitif __ Niima | D de qui ? à qui ? 
Oblique : Naan, skiima 2? À pour qui ? 


Ima ka gimun so? iso ka gimun mo. Qui cherrches-tu? Toi 
Miing so naan ? | + ; Qui cherches-tu ? 
Lala qnqaya nii o ngalun so ki-ino 2. 
at de ces objets lequel prends-tu ? 
Niima qnpahan nii ? Nniso ho ? à qui sont ces champs ? à toi 7? 


Skiima ka mnali so lokus ? pour, qui as-tu acheté ces habits ? 


4, PRONOMS INDEFINIS 





Kingal * k Un, quelqu'un 

Ungat ana kingal aucun personne 

Ana ima | n'importe qui, quiconque 
Ungat ana ima : nul `` ee i 
Doma ` s certains l 
Doma dha ` DEAL Un certain nombre d'entre eux 
Xbaraw | plusieurs, beaucoup 

Ini xbaraw peu nombreux 

Lala Beaucoup 

Kana a.d tout, tous ` 

Taxa autrui ` ` 

Txtaxa doi i les uns les autres 


Ana ima ka kmsngul knan o asi na ka Sqada kana ana manu 


Quiconque désire me suivre doit abandonner toute chose. 





L'ADJECTIF 


ee 


Normalement l'adjectif précède lenom qu'il modifie : 

Paro sapah = une grande maison. 

Mais habituellement il vient après le nom, car il est souvent 
employé comme prédicat, ou bien il indique une qualité par com- 
paraison ou opposition à une autre : 

Sapah paro ka nii ‘c'est une grande maison 


Simpu mbanah le Père rouge 


*** Quand il est attribut il doit être séparé du nom par la par- 
ticule Ka (0) 3 
Paro ka sapah nii cette maison est grande 


Sapah nii o paro cette maison est grande 


*** A noter qu'il n'y a pas de verbe être entre le sujet et le 
prédicat. D'ailleurs ' l'adjectif peut faire fonction du verbe 
et même prendre les inflexions verbales avec tous les préfixes 
causatifs, opératifs et autres affixes. Les formes les plus cou- 
rantes sont : i ; ; | 

la forme POSITIVE et la forme NEGATIVE 

Mqaluh noir Ini qaluh ©: pas noir 


Bilaq petit Ini qbilaq pas petit 


Après la négative INI, l'adjectif perd le préfixe M ou prend 
le préfixe K (9). Si on emploie la négative AJI ‘(UHAY) = c'est 
elle qu'on doit ajouter avec le passé - l'adjectif reste au 
positif, 4 

Aji mbanah ce n'est pas rouge 


Aji mnbanah ce n'était pas rouge 
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Voici maintenant quelques exemples de formation de verbes : 


Malu bon Pkmalu guérir | Pkmluon guérir 


rendre bien 


Mnaruh malade Pknaruh rendre malede Krnhun souffrir 
, f ; Krnhan souffrance 
Mtaluh chaud  Pqtaluh rendre chaud Qntlhan chaleur 
Paro grand Pkparo rendre grand Pkpruun tre rendu gd. 
| p Kmpraan grandeur 
Smparo estimer 
EEF DEM Psparo se faire gd. 
Bhgay blanc Kmbhgayan blancheur Pkbhgayun blanchir 
. Sbhgay . rendre blanc 


Tayal knskiyan !: Ini kskuy 

quelle froidure ! il ne fait pas froid 
Spruy ka Tama ni Bobo so. 

Estime ton père et ta mère 

Pkbhahun mo ka bnuan mo na 

je vais laisser rougir ces dE (à moi) 
Mblayeq bi ka wada psbhgayun dara Yesu 


Bienheureux ceux qui ont été blanchi par le sang du Christ. 


Comparatif et superlatif 

Il n'y a pas de forme spédiale de comparatif et Superlatif. 
On l'exprime toujours par les adverbes tels que 3 

Xari ; assez, Balay bi ; vraiment, ‘Hmrinas 3 excessivement,- 


ou le préfixe intensifiant KM, KNe 


Suyang = beau | Suyang xari plus beau 
Knsuyang | i très beau 
Hmrinas suyang très très beau 
( Hmrinas knsiyangan merveilleux, génial. 


Kmparo xari ka laqi so 


Ton enfant est plutôt grand (plus qrand que le mien) 
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Adjectifs numéraux 

Kingal, daha, tero, spats, rima, mataro, mpitu, maspats, mngali, 
mahal. | 

Mahal kingal, mahal daha = 11, 12.... 


Mpusal 20 Mataro kmhalan . 6o 
Mtrol 30 mpitu kmhalan | 7o 
mspatul 40 maspats kmhalan | Bo 
mrimal 5o mngali kmhalan a 9o 


Kbkuy (kmbkiyan) =100, daha kbkuy = 2o00 
Mngali kmbkiyan mngali kmhalan mngali = 999 
Mahal kmbkiyan = looo 


L'ordinal s'obtient en préfixant CI devant le cardinal : 
Cikingal = premier 


Cigdaha = deuxième .... 


Le préfixe MK donne aussi le rang, mais s'emploie surtout avec 
les mots indiquant le temps s jour, nuit... 


Mktero rabi s la troisième nuit. 


Pour exprimer le nombre de fois on préfixe un M ou MN , maiss 
io = une fois Mdaha = 2 fois .Mmahal = lo, fois 


Mnhal = une fois (passé) 


. Les adjectifs numéraux prennent aussi quelques inflexions 3 
Kntroan ; partager en 3 (3 parts) 
Smka ; $ 
Daha smka = 2} 


Mndaha ko musa karenko s j'ai été 2 fois à Hualien 


Pour le distributif s! 

Skkingal ; 1 à 1 ,sddaha 2 à 2 ... 

Pnkingal 5 l pour chacun, pndaha ; 2 pour chacun 
Snkingal bi qsahol thmokuun ta ka Tama Earaw 


D'un seul coeur nous vénérons tous le Père céleste. 
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LES ADVERBES 


pon 


La plupart des adverbes peuvent servir aussi de verbes et'pren- 


dre les inflexions des verbes. 


Ino où ` pnah inoc» d'où 
pah ino 5 Gus d'où 
Snah ino “i par où 
Knuan : quand Sknuan Le: quand (passé) 
Bitaq knuan: jusqu'à quand 
Piya > combien Mnpiya la “combien de fois 
Mkpiya : S la quantième 
Khnu combien Knhnu ::: Far combien (passé) 
Manu `s ` quoi Mmanu Le qooi, qu'est-ce 
Hnu LE quoi (chose, machin) 
Na comment ... ne pas (exclamatif) 
Ma puorquoi 
Hoya E comment - Hmoya comment 
nhoya . de quelle manière (passé) 
smhoya comment 
ini hoya ` peu importe 
mphoya | comment (futur) 
Iya est-ce que Iya...aji | est-ce que ... ne pas 





Adverbes de lieu 


Hini s ici 

Hiya (gaga hiya) là 

Tnhini . d'ici 

Nii-ka, nii-hini ici même 

Ana ino | partout 

Pah, pnah (passé) de, par, depuis 

Snah , par ici, par là (passer par) 


Snah ino pdohoq so hini i : Fa 
Par où as-tu passé pour arriver ici ? 
Pnah ana ino miyah ka pays da 
les ennemis arrivaient de toute part 
Pah bi qsahol, sluaani ka txtaxa namo pnkusa namo 
De tout coeur remettez vous les uns les autres vos dettes. 
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Adverbes de temps 


Sayang maintenant, aujourd'hui 
Siida ; alors, lorsque 

Biaw * ; dans le futur (un temps futur) 
Sbiaw (passé) autrefois, jadis 

Aji biaw. dans peu de temps, bientôt 
Sndolay récemment 

So-ni "E dernièrement 

Gbian so-ni le soir dernier 

Babaw nya, hici | dans la suite 

Kdiax i toujours 

Ana bitaq knuan sans fin 

Phal, Mhal) -une fois 


Suhal autrefois 


Adverbes de quantité 


Lala (mnlala) beaucoup 


Ini klala peu 

Cikex (ciciex) peu | 
Xari un peu plus , plus 
Xabaraw nombreux 

Ini kxbaraw | peu nombreux 

Ungat nul 

Toko (mtoko) tout à fait, complet 
Baka, baka nak suffisant 


Adverbes de manière 


Saw, saw nii y ainsi, tel, comme 
Haya, kshaya ainsi, comme cela 
Mshaya faire de cette fa;on 


Nshaya (passé) faire de cette façon 
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LES NEGATIVES 


a 


Il y a 5 différentes particules de négation : 
INI, AJI, UHAY, IYA, UNGAT. 


INI 


a. Ini s'emploie pour former une négative simple ou, en d'autres 
termes, un présent historique négatif. 

b. Pour former un adjectif (ou adverbe) négatif. 

Dans les 2 cas il faut veiller à employer la forme spéciale 

du négatif, i.e. pour les verbes la formes interrogatives, pour 
les adjectifs la forme ou l'on substitue K au lieu de M géné- 
ralement présent. 

Ini kila ne pas savoir : (mkila : savoir) 


Ini qblayeq. pas heureux (Mblaeq s heureux, riche ) 


INT ne peut pas s'employer avec les formes passées, mais il im- 
plique souvent le passé. Ainsi pour traduire : je ne l'ai pas 
vu, on dira ; Ini ko qeyta hiyaan. Le contexte dira que c'est 
un passé. On peut aussi employer AJI qui se traduit avec le : 
passé, mais le sens prend une nuance différente : 

Aji ko qmüita hiyaan : je ne l'ai pas vu (pas voulu le voir) 


Aji mo qntaan ka hiyaan 5. je ne l'ai pas vu (passif) 


AJI 


non, ne pas vouloir, s'emploie 5 

a. avec le passé, le présent et le futur des verbes, mais avec è 
présent historique il y a souvent une idée de futur. 

Aji ko musa (mnusa ) je ne suis nas allé (n'ai pas voulu aller) 
Aji ko musa ` je na vais pas, je n'irai pas 

Aji ko mausa je n'irai pas f 

b. s'emploie comme négation devant un nom, un adjectif pour tra- 
duire ; ce n'est pas un . 

Aji holing ce n'est pas un chien 


Aji mbanah ce n'est pas rouge 
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UHAY : 


A le même sens et à peu près le même emploi que AJI. En taro- 


ko s'emploie Surtout dans les négations interrogatives. 


IYA 


Parfois réduit à Ya, est employé avec l'impératif des verbes 
pour former la défense, la prohibition ; ne pas... il ne: 


faut pas ... > à nit 
Iya usa . 'i ne Vas pas, il ne faut pas aller 


Ya squag, ıı taisez-vous, il ne faut pas parler. _— 
UNGAT 


Parfois reduit à unga, ngat, nga + il n'y a pas 


a. s'emploie avec les noms et signifie il n'y a pas, être sans è 





Ungat sapah | il n'y a pas de maison 
Ungat oqon il n'y a pas à manger 
Ungat ana manu il n'y a rien 


b. s'emploie aussi avec l'infinitif, mais alors il donne plutôt 
un sens passé ; n'avoir pas..., n'être pas... 
Ungat mibah il n'est pas venu 


Ungat mkan ne pas avoir manger (il n'a pas mangé). 


Voyons maintenant quelques exemples de l'usage de ces différen- 


tes négatives : 
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l. Ini kila ana manu ka hiya 
il ne sait rien du tout 

2. Ini ko kila 
je ne sais pas 

3. Iya imah ou iya mahey 
ne bois pas i 

4, Ini imah sinaw ka hiya 
il ne boit pas de vin ( simple négation, c'est une déclara- 
tion, la contre partie de l'affirmation s il boit du vin. 
Dans une conversation, le sens sera souvent ; il n'a pas bu 
de vin, qui se dit aussi d'une façon moins correcte 3 
Ungat mimah sinaw ka hiya ) > ' ' a cile puisqu'il 

5. Ini trima qaqay ka dhiya 
peut être une déclaration générale 5 ils ne se lavent pas les : 
pieds ` (i.e. c'est leur coutume ; ils ne se lavent jamais les 
pieds.) ou bien suivant le contexte s ils ne se sont pas encore 
lavés les pieds, 

6. Aji mimah sinaw ka hiya : 
il ne boit pas de vin, il ne veut pas en boire, il ne boi-. 
ra pas. 

7. Aji miimah ka hiya ou aji na mmahon 
Il ne boira pas 

8. Ungat mahon 
il n'y a pas à boire 

J. Ungat mahan 
il n'y a pas d'endroit ou d'ustensile pour boire 


lo. Uhay mahon ka nii 





cela n'est pas à boire, n'est pas buvable ` 
J 11. Iya ko pmahey 
ne me fais pas boire 
12. Ini ko pmahay sinaw sonan 
je ne te fais pas boire 
13. Aji mo pmahani sinaw ana maan 


je ne fais boire du vin à qui que ce soit. 


DEEE DE DE DE DE DE DE DE DE DE EE 
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LES VERBES 
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La conjugaison et l'usage des verbes présentent de sérieuses 
difficultés en Taroko, comme dans les autres langues apparte- 
nant au groupe Malayo-Polynésien. Il est difficile de faire 
la distinction entre verbes transitifs et intransitifs, et 
‘ces derniers peuvent devenir transitifs par l'adjonction dé 


préfixes. 


Verbes existensiels, auxiliaires. | 
Parlons d'abord du verbe ETRE, ce qui sera facile puisqu'il 
n'existe pas, du moins dans les phrases sujet-prédicat, Pour 
exprimer l'équivalence entre le sujet et le prédicat on emploie 


parfois les prerixes 0 et KA. 


Sajiq nii o para | cet homme est grand 
Hiya o ima? Ima ka hiya ? Qui est-il ? 
Pawan ka hangan na son nom est Pawan 


On peut aussi ajouter la particule (ou verbe auxiliaire) GA 3 


Ga sapah c'est une maison 


AVOIR se rend par Nigan à l'affirmatif et pr au AEA 
(réduit parfois à Ngat.) | 

Niqan semble venir du verbe MNIq : demeurer. ; 

Niqan serait une forme passive de mniq, ce qui expliquerait sa 
construction particulière, le possédé est au nominatif, le pos- 
Sesseur au génitif. 


Niqan pila namo vous avez de l'argent La 


Ungat pila nami nous n'avons pas d'argent ` 
Niqan laqi ka hiya > Il a des enfants 
Niqan pila mov j'ai de l'argent g 


Niqan ko pila est faux! 


ss Le, 


Le progressif | ee 
Pour indiquer un état ou une action présente, on emploie Ga, 
ou 


is à la première personne on doit utiliser l'auxiliaire GISO. 
mai i i 
il est dormant, en. train de dormir 


Ga mtaqi ; 
je suis présentement malade 


Giso ko mnaroh 


Ga so smalu. manu que fais-tu ? 


Verbes auxiliaires | 
2 
Mnda aller par et Wada servent d'auxiliaires pour le passé 


Maha et Mausa servent d'auxiliaires pour le futur :: 


Msa (dire), Mnsa (passé), Ksa (imp.), sun et ksun (passif), se tra- 


duisent par ; ainsi dit-il, disais-je etc... 


Autres verbes auxiliaires 






Ndua, mdua, nduay, nduaon convenir (faisable) 

Mtdua, tdua, tduaon possible, faisable 

Ndua ta bi smkul gayą -0 observans bien les coutumes 

Ini tdua dmçisl hiyaan il n'est pas possible de le vaincre 
Ini adua smipaq hiyaan = il ne convient pas de le frapper 
Asi (kasi, pasi) , | ‘il faut | 

Asi ta usa sapah na : il nous faut aller chez lui 

Kasi ko tutuy :. je me lève 

Iyah hini, ksa viens ici, dis-je 

Aji ko miah, nsa je ne viendrai pas, dit-il 

Aji ko mayah, ksun na je ne viendrai pas, dit-il 


Avant de parler des madifications des verbes, il convient de don 
ner suelques exemples dans leur forme la' plus dépouillée, la plus 
Proche de la racine verbale i.e, la forme qui s'emploie habituel= 
lement à l'impératif et au négatif. Nous mettrons donc en pre- 
mier la forme ordinaire, soit l'infinitif, en second la Toran 

qui sert d'impératif (actif) et enfin une autre forme d'impé 
ratif (passif) qui sera étudiée plus tard. Ai 
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1. Verbes avec un préfixe M en lère position (MU,MD,ME) 


Musa 
Muda 
Mkla 
Mangal 
Mkan, 
Mimah 
Mita 
Mlawah 
Mtucing 
Moway 
Mahew 
Mhaal 
Miisu 
Msaang 
Mali 
Mtengi 
Mstrung 
Matas 
Madas 
Mniq 
Ma'pa 


Usa 
Uda 
Kla 
Angal 


.Kan 


Imah 
Ta 
Lawah 
Tucing 
Bgay 
Bahow 
Phaal 
Kiisu 
Ksaang 
Bali 
Ktngi 
Pstrung 
Patas 
Adas 
Niq 
A'pa 


Sai 
Dai 
Klai 
Ngali 
Oqei 
Mahai 
Tai 
Lwahe 
Pcingi 
Biqei 
Bhowi 
Phali 
Ksugi 
Ksangi 
Bligi 
Thngi 
Pstrngi 
Ptasi 
Djisi 


.Niqi 


Pai 


2. Verbes avec un M en 2ème position 


aller 


aller par,passer 


savoir 
prendre 
manger 
boire 
voir 
ouvrir 


tomber, naitre 


donner 


laver habits 


Porter sur 
craindre 
se fâcher 
acheter 
être plein 
rencontrer 
écrire 
apporter 
demeurer 


épaule 


porter sur le dos 


Rmngaw Rngaw Rngagi parler 

Tmalang Talang Tlangi courir 

Lmingis - Lingis Lngsi pleurer 

Smipaq Sipaq Paqei . frapper 

Sminaw Sinaw Snagi laver choses 
Qnita Qita Qtai ' regarder 
Smiling Siling Slingi demeurer 
Qma'pah Qa'pah Qpahi travailler 
Dmayaw Dayaw Diagi aider 

Tmabu Tabu Tbgi nourir 

Tmaga Taga Tgai attendre 
Tminun Tinun Tnuni tisser 

Smais Sais Seisi coudre 

Tmgisa Tgisa Tgsai- enseigner 
Dmulun Dulun Dluni prier 

Smalu Salu Smlui faire 

3. Verbes sans M 

Dohoq Dohoq Dhqei parvenir, arriver à 
Trima Trima Trmai laver personnes 
Tohuy Tohuy Thii visiter 

Tlung Tlung Tlingi s'assoeir 
Qdolieq Qdolieq Rdlieqi fuir 

Sqama Sqama Sqnai brûler 

Snhey Snhey Snhiyi croire 

Kuxul Kuxul Kxuli . aimer, désirer 
Pa'pa Pa'pa ppai chevaucher 
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N.B. Les verbes qui ne DEENEN pas de M ont la même forme à l'im- 
pératif et å l'infinitif. Ils très peu nombreux et sont en 
puissance de prendre un M et le prennent effectivement su futur, 
en combinaison avec le causatif P s5PM YFA 
La plupart des verbes peuvent prendre le causatif -opératif Po 
Nous ne les considérons pas comme des verbes de base, car ils ont 
toujọurs un sens dérivé du verbe qu'ils affectent, Ils sont 
susceptibles de prendre les mêmes formes de conjugaison que 
les verbes ordinaires. | | Par r Fr 
Musa aller , | Pusa | va | > faire aller 


Qdoliq . fuir Pqdoliq , i mettre en, fuite 


Il senble sxistex en Taroko comme dans les autres dialectes 
Atayal, 4 formes ou voix, ce sont : | | f 
ACTIF ` ; | 

INSTRUMENTAL | 

PASSIF DIRECT 

PASSIF INDIRECT 

Tous les verbes, mêmes les soit-disant intransitifs, ainsi 
que les verbes impersonnels, sont susceptibles de prendre les 


4 voix ou formes sus-dites., 


ACTIF | 

Le sujet du Verbe est l'agent, i.e. la personne ou la chose 

considérée comme agissant, comme faisant l'action exprimée 

par le verbe . : | ee | 

Mangal ko patag EX je prends le livre PA 

Mkan Idaw ka sajiq | . l'homme mange duriz { La sujet est 

kS souvent placé après le verbe, il est 

alors précédé de la rRégatkixe connec- 
tive Ka ) 


Mtaqi so da g tu dormais, tu as dormi 


- 2l =- 


La forme passive ne doit pas être considéré uniquement comme la 
forme active au renversement, par ex. il me frappe, je suis frap 
pé par lui. En disant qu'au passif le sujet subit l'action ex- 
primée par le verbe, ce n'est pas suffisant pour comprendre cette 
forme de verbe en Tarako. Si l'on distingue les formes verba- 

les fonctionnellement par rapport à leurs sujets, on peut dire 
qu'au passif direct, le sujet est terme de l'action, i.e., la - 
personne ou la chose affectée par l'action (le mot qui est com- 
plément d'objet à la voix active devient sujet à la voix passive). 
Le terme ou l'objet de l'action étant le sujet grammatical sera 
au nominatif, l'agent au génitif et l'objet direct, s'il y en 

a un, à l'oblique. | | 

La voix passive insiste sur le terme de l'aetion, ou mieux sur 
l'action exprimée par le verbe, action subie, réalisée, en voie 
de passer, et aussi pour le sers passif indirect, l'action gi. 
se passe ou s'est passée à tel lieu, tel temps, telle circons- 
tance. | 

Ngalun mo patas 

Je prends le livre ( ma prise c'est le livre ou lelivre est 

pris par moi). 

Phqeliun ka hiya 4 

Il est mis à mort (sans indiquer l'agent) 
Wada pqdliexuon ka hiya 

Il fut chassé 

Biqon mo ka patas hiyaan nes PTE 
Je lui donne un livre (souvent cette forme a une connotation fut- 
ture) , je vais lui donner un livre, mais normalement il fau- 
drait redoubler la première syllabe., 

Ppaqon so dha (futur) 

Ils te frapperont 

Ptqeyun mo laqi 


je vais faire dormir l'enfant (mettre coucher) 
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Aji nami bligun dhgal nami 

Nous ne voulons pas vendre notre terre, nous ne vendrons pas... 
Bligun na ka Yesu 

Jésus est livré (vendu) 5; le Na peut indiquer l'agent indéter- 
miné, i.e. on a livré Jésus ou on livre Jésus. 

Klaon mo ka sajiq nii i 

je connais cet homme 

Klaon ko na ka sajiq nii 

Cet homme me connait 

Buen nami samats 

Nous avons tiré une bête sauvage 

Manu ka ksugun namo ? 


Que craignez. vous ? (quel est l'objet de votre crainte). 


. D'après ces exemples on voit qu'il n'y a pas de préposition pour 
indiquer l'agent, mais il doit Être au génitif ( pronoms Mo, 
nami, na, so et non ko, yami, yamo, iso) comme dit plus haut 


et souvent, il est séparé de l'objet par la particule Ka. 


Anslyse d'un exemple i 
PNKLMUON KO NA KNNAROH MO KA YESU 


Jésus m'a guéri de mes maladies. à 

l.PNKMLUON s est la forme passive et du passé de Pkmalu =guérir. 
2. KO (moi) est ici l'objet, lapersonne affectée par l'action; 
on place le Ko directement après le verbe parce qu'il est encli- 
tique,. 

3. NA désigne l'agent, c'est un génitif; l'action a été produi- 
te par Na qui tient la place de YESU 1553 

4. KNNAROH MO devrait être à l'oblique, de mes maladies. 

5. YESU 5 c'est l'agent, mais il ne fait pas fonction de sujet 
de la phrase; il est d'ailleurs représenté par NA. On peut aussi 
placé l'agebt en tête, alors on aura : 

YESU O PNKMLUUN KO NA KNNAROH MO 

YESU O WADA KO NA PKMLUON KNHARQOH MC. : 


i 


Voici maintenant quelques exemples de la forme passive avec le 
suffixe AN et que nous 3ppelerons passif ‘indirect pour le dis- 
tinguer de la forme en UN (UN) na di 
Wada mo ngalan patas shega J'ai pris le livre hier, i.e. la 

: prise du livre a eu lieu hier dans 


cet endroit, le livre est pris par moi. 
n À 


Ntaan mo kumay j'ai vu un ours 
Bniqan mo Ka patas Hiyaan je lui ai donné un livre 
Aji mo nngalan Qnqaya so je n'ai pas pris tes objets 


Nsaan mo mita pal mo siida, wada ko mtakol 3 
En allant voir ma grand'mère, je 
suis tombé. 
Cette forme en AN semble assez souvent employée au passé avec 
l'infixe N. Souvent elle se traduit convenablement par le parti- 


cipe, d'autres fois par une forme infinitive. 


Bnhngan na ka saw nii do, mnsaang balay ka hiya 
Ayant entendu cele, il se fâcha 

Taan mo kumay do, ida ko mpkiisu bi 

Voyant un ours, je craindrai. 

Naqeh ksaan difficile à marcher 


Malu bhngan agréable à entendre 


**#*-Vaut-il la peine de conserver cette distinction de passif 
indirect (local), alors que la plupart du temps cette forme 

de verbe en AN devient un substantif et que d'autre part, il est 

difficile de voir la différende avec la forme en UN 

Certes il est utile de garder cette distinction de passif indi- 

rect avec AN, car on insiste alors sur l'action qui a lieu à 

tel endroit, tel temps, telle circonstance. 

Le sujet grammatical est alors : 

a. la place où l'action a lieu 

b. le temps où l'action a lieu 

C. la personne ou chose affectée par l'action 


d. le vase ou contenant employé dans la réalisation de l'action. 
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N.B. Le passif (dir. ou ind.) est souvent employé, mais il est 
difficile parfois de saisir la nuance qui le fait préfé- 

rer à la forme active. On dira plus facilement Rngagi que Rngaw. 

La tournure passive est à préférer dans bien des cas que seul 

l'usage peut nous apprendre. 

Npaqan ko na (ka) sajiq nii je fus frappé par cet homme 


Snnipaq knan ka skjiq nii je fus franpé par cet homme 


FORMATION 





Le passif est obtenu en ajoutant le suffixe UN (DN) ou AN à une 
forme abrégée du radical 

MUSA USA SAUN SAAN 

Pratiquement on prend l'inpératif actif tel quel, souvent on lui 
enlève une voyelle initiale ou intermédiaire et on ajoute UN,ON, 
AN, Après les verbes se terminant par AW, I, et U, on infixe 


un G (GUN, GAN), G assez doux qui devient W en certains endroits. 


Sminaw Sinaw Snagun (snawun) 
Miisu Kiisu Ksugun 

Mali Bali Sligun (bliwun) 
INSTRUMENTAL 


Comme dans la voix passive ce n'est pas l'agent qui sert de 

sujet grammatical dans la voix instrumentale, mais on doit con- 

sidérer comme sujet : 

a. l'instrument (autre qu'un contenant), le matériel ou le moyen 
employé dans la réalisation de l'action. 

b. la personne pour qui, en faveur de gui l'action est exécutée 

c. la raison pour laquelle l'action est exécutée. 

Saangal mo patas je prends le livre, je le prends pour 

moi par tel ou tel moyen 

Wada mo sbuay patas hiyaan je lui ai donné un livre 

Spqeyta na hiyaan ka Yesu Jésus se montre à eux (apparaît) 

k 

SOS CS 
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Ga spatas patas suhal c'est écrit ds, les vieux livres 
Pgklay ko . ` fais moi voir 

moins fort que 
Pgklaani ko fais moi voir, trouve moyen de me... 
Saani dmayaw hiyaan : vas lui aider (trouve moyen de.;:. 


FORMATION 


L'instrumental est formé en préfixant S devant le radical. 
Nous verrons plus loin d'autres exemples et emplois du pré- 
fixe instrumental-opératif S5. A l'inpératif et au négatif il 


n'y a pas de S mais on ajoute le suffixe ANI au radical du 


verbe. 
Qtaani Vois 
Tama baraw, glaani nami Père du ciel prie pour nous 


N.B. Souvent les infinitifs de ces formes verbales sont emplo- 
yés comme formes nominales du verbe, i.e. comme partici- 
pes ou gérondifs (substantifs) surtout les formes dites 
passives avec les duffixes ON, AN et quand il y a rédu- 


plication de la première syllabe. 


LE TEMPS DES VERBES 


Chaque forme ou voix comprend quatre temps s; 

a. Impératif 

b. Infinitif 

c. Passé 

d. Futur 
Nous prenons l'infinitif, l'impératif comme temps, car il est dif- 
ficile d'introduire encore la notion de mode . 


Voici deux exemples : MANGAL QMA'PAH 


ACTIF PASSIF INSTRUMENTAL 
INFINITIF .: - Saangal 
NNgalan Snangal 


Ngalaw Ngalanay 







PASSE 
FUTUR PROCHE 
Ngalay `=“, 






FUTUR INDETERMINE Aangal 


IMPERATIF Qpahey Qpahaani 
INFINITIF Qpahon Sqa'pah 
PASSE Qnpshan Snqapah 
Qnpahon 
FUTUR PROCHE Maga'pa Qpahaw Qpahanay 
| Qpahay 
FUTUR INDETERMINE || Maqma'pan Aapahon Qga'pah 


Qgpahan 


RP PT ES TS 
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IMPERATIF 


On commence par la forme impérative, car l'impératif actif peut 
être considéré comme le radical du verbe, bien que parfois la ra- 
cine soit une forme encore plus abrégée. Les autres formes vien- 
nent de l'impératif, en mettant des affixes, en abrégeant , en 


redoublant ou en combinant ces diverses façons. 


F ormation 


L'impératif étant réduit à la forme du verbe, il est nécessaire : 


de connaitre cette forme pour comprendre la conjugaison d'un ver- 


be. 


L'impératif passif est formé en suffixant I ou EI 


a. à l'impératif actif inchangé (peu fréquent) 


Cisa Cisai (“cisa) enseigner 
Tgisa Tgsai. >”. (Tmgisa) enseigner 
- Ta Tai: (Mita) >= > regarder 
Qita Qtai (Gnita) ¥ +: regarder 


b. à une forme abrégée de l'impératif actif, en écartant la voyel- 


le initiale ou une voyelle intermédiaire. 


Usa Sai (Musa) aller 

DGElun Dluni (dmulun) prier 

Ds, les verbes en AW, 0,I,U, le suffixe I (EI) devient GI 
Rngaw . Rngagi i (rmngaw) parler 

Tabu Tbgi : (Tmabu) nourrir 

Bali Bligi (mali) acheter 

Siling Slingi (smiling) - demander 


Lorsque le radical se termine par une consomne forte comme Q ou 
H, le suffixe devient I ou EI 
Imah ” Mahei (mimah) boire 


Sipaq Paqei (smipaq) frapper 


= DE = 


L'impératif instrumental se forme par l'adjonstion du suffixe ANI 
L'impératif instrumental 


au lieu de I, EI ... 
Mêmes règles de formation : 


Usa Sai. Saani aller 
Dolun | °°° Dluni = YC Dlunani °° prie, 
Bali | Bligi Bliyani achète 
Pgkila ` Pgklai `° Pgklaani - fais savoir, proclame 


N.B. Il y a aussi un inpératif de la lère forme, personne, du moins 
à la forme passive. Il se forme en suffixant A au lieu de I. 
Il est toujours suivi de TA (nous) 


Dluna ta prions 


Maha ta i : buvons ,; (mahay ta) ) ‘1. boirons-nous 


Prenons les différents impératifs de smiling (demander) ; 


Siling „actif 5 ge Interroge, demande 

Slingi : passif .,., ; .Interroge (qu'il soit inter. par toi) 
Slingani Instrumental. Interroge (en ma faveur, pour moi) 
Slinga ta Interrogeons ,.. 

Emploi 


Outre da fonction normale d'impératif, cette forme est employée 
dans les ordres et le prohibitions avec la particule négative 


IYA et dans les propositions négatives avec la particules INI. 


Iya usa (actif) ne vas pas 

Iya ko qdaani (inst.) ne me rejette pas 

Iya sai kmlawa (passif) ne Vas pas t'occuper de cela 

Ini imah sinaw ka hiya il ne boit pas de vin 

Iya pmahei sinaw lqeian ne fais pas boire de vin à l'enfant 


Sinaw o iya pmahei lqeian “ n" Li 
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INFINITIF 

(Indéfini ou présent historique ). 

La forme positive active du verbe qui sert d'infinitif est la for- 
me courante du verbe. Nous avonS VU précedemment que cette forme 
a presque toujours un M au début ou en deuxième position. 

Les infinitifs passif et instrumental sont formés différemment, 


nous l'avons dit plus haut, 


L'infinitif actif est considéré comme la forme courante du verbe. 
On emploie cette forme comme présent de l'indicatif, ou si l'on 
veut comme présent historique. Outre sa fonction comme infinitif 
normal, par exemple comme Second élément dans une combinaison 

de deux verbes, cette forme est employée quand l'action est con- 
sidérée comme générale, ou non essentiellement associée à une no- 
tion de temps : Par exemple dans les constructions affirmatives 
ou le temps est clair par le contexte ou à cause d'une particule, 


et dans les constructions négatives avec les négations Aji et 


Ungats, 

Miyah ko m'kan je viens manger 

Aji ko miyah m'kan Dne je ne viens pas manger 

Ungats miyah m'kan shega il n'est pas venu manger hier 


Wada ko m'kan da j j'ai déjà mangé 
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PASSE 

ss 

Plusieurs formes verbales ou adverbales dénotent le passé, mais 
pour marquer définitivement le passé , on emploie l'infixe N. 
Souvent on le met en relief en ajoutant encore la particule finale 


DA (peut-être de WADA) 


Mnangal ko patas da © j'ai pris le livre 
Qmnita ko tmaan so | ‘j'ai vu ton père 
Manu ka nngalan so shega qu'as-tu pris hier ? 
Emploi 


Le passé exolicite est employé dans les constructions positives 
concernant une action passée, et dans les constructions négatives 
avec Aji et Uhay, mais jamais avec Ini (ni Ungats). 

Dans les négatives avec Ini et Ungats, c'est le contexte qui 


dira s'il s'agit du passé (un adverbe ou une particule) 


Aji ko mnbahang kari saw nii . je n'ai pas entendu de telles 
paroles. 
Ini ko angal pila so je ne prends pas tes sous, mais 


ici ; je n'ai pas pris tes sous. 


Ungats miyah sndolay ka hiya . il n'est pas venu recemment 


Pour marquer le fait qu'une action est déjà complétée, i.e. notre 
passé composé et notre plus-que-parfait, on emploie la particule 
Wada qui se place au début de la phrase avec le verbe à l'indéfi- 
ni ou au passé; à la fin on renfarc2 encore en ajoutant Da. On 

peut aussi renforcer Wada en le faisant précéder de la particule 


Jima ; déjà. 


Wada inu ka tama so où ton père estàil allé 7 

Wada ko mangal patas da j'ai pris le livre (action déf. passée) 
Mnagal ko patas me “ “ 

Wada ko nnangal patas sera plutôt un passé qui est en rap- 


port avec une autre action passée 


(passé entérieur ou plus-que-parfait). 
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Wada mə ngalan patas 
au passif (même sens ) 
Nngalan mo patas 
niyahan mo siida, jima wada mnhoqil ka hiya 
Aa lorsque je suis venu,il était déjà mort 
Mnhoqil ka hiya do, mntmaÿ ko, sapah 
dès qu'il fut mort, j'entrai ds. la maison 
*** Wada s'emploie aussi avec Aji et Uhay 
Uhay mo wada biqan pila sonan ? 


ne t'ai-je pas donné de l'argent ? 


Formation 


Le passé actif se forme en infixant- N après le M ou après la lère 
consomne de la forme infinitive. Pour les verbes qui ont le M en 


2ème position l'infixe N est aussi placé après le M. 


Musa Mnusa 
Trima S Tnrima 
Mtmay Mntmay 


N.B. le M tombe parfois et l'on ne conserve que le N du passé 3; 


Mapa Napa 

Mhoqil mnhoqil ou nhoqil 
Dmayaw Dnayaw ou dmnayaw 
Tmgisa Tngisa au tmngisa 


5 


le passé des voix instrumentale et passive se forme en préfi- 
xant ou infixant N (UN) (AN) 
Ntaan Qtaan = Qntaan = passé de Taan et Qtaan 
Snqapah a été fait, travaillé (sqapah) 


Pnkmluon guéri (lit. avoir été guéré, rendu bien) 
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FUTUR 


-n 


KA'setif il existe un certain nombre de verbes qui ont un futur 
immédiat, formé en mettant un A à la place de la voyelle neutre du 
début, i.e. après le M. Si le M vient en 2ème position on fait 
seulement inversion de deux premières syllabes. D'autres verbes 


redoublent la voyelle. 


Musa dta ¿on Mausa n 4 . ira 

M'kan Ma'kan l mangera 
Dmayaw ; Mdayaw aidera 
Mimah y ; Miimax „ .. boira 

Muyas Muuyas chantera. 
Qmpah : ia +: Mqa'pah,, ,;. ¿travaillera 


D'autres verbes ont un futur irrégulier. Ils changent le M en B 
ou bien prennent le préfixe causatif P ; ainsi on a MP ou MB 


Mali l MBali + 


*Mkila 58. MPkila 
Tohuy ¿> MPtohuy 
Mstrung i rass MPstrung 

| Muway MBuay ; 
MPkila so heici tu sauras plus tard 


Taan mo ka kumay ida ko MPkiisu voyant un ours, j'aurai peur 


Au passif le futur imnédiat est formé avec las suffixes Ali et AY 
AW indique plutôt un futur dubitatif. | Nr 


A l'instrumental on ajoute le suffixe ANAY 


PaqA mo pucin je freaperai du couteau 


Mahay ta HIG? | Es Boirons-nous ? 
BligAY ta kingal kacing | nous vendrons un buffle 
Ungats pila mo sayang, bligANAY mo kingal kacing, 
je n'ai pas d'argent maintenant, je vendrai un buffle pour te payer. 


ssiuk sonan 3: 


Iya slhbun, pstrngAY ta doli sois sans crainte, ns.ns. ren- 


contrerons encore. 
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N.B. Le négatif Aji et Uhay s'emploie aussi avec ces formes : 


Aji mo BGANAY dhiyaan je ne le leur donnerai pas 


Aji so MPkshaya Cela ne t'arrivera pas 
Le futur éloigné (indéterminé) se forme par la réduplication de la 
première syllabe et semble exister dans les 4 voix ( la syylabe 
redoublée est neutre), ç z 
Musa Mmusa Mmausa Se préparer à aller 
*** cf. plus bas le préfixe de volition ou de désir. 
Ssaon ta mita siida, kklaon ta binaw | 
| lorsque ns, irons voir, nous 
Saurons bien, 

Bbiqon sa-ko knuan knsiukan so quand me rendras-tu ce que tu 

, | m'as emprunté 
Nasi niqan pila mo, diyagun miso si j'avais de l'argent, je t'ai- 


derais. 


N.B. le verbe auxiliaire MAHA reduit parfois à la forme Ha signifie 
"se mettre en train " et s'emploie pour marquer le futur; de 


même Maossa. 


Maha nami madok nous irons chasser 

Mmaha nami saman Ns. ns. mettrons en route demain 
Ha ta tohuy sapah na Allons nous amuser à la maison 
Enploi 


Le futur immédiat s'emploie lorsque l'action désignée comnence actuel- 
lement ou est. sur le point de commencer. la forme avec réduplica- 
tion de la première syllabe n'indique pas toujours le futur, mais 


Sert aussi de proposition infinitive (gérondif), de participe ou 


Simplement de substantif. 


Ungats patas pptasan mo je n'ai pas de papier à écrire 


Mpa'pa ko tdroy ssaon mo je prendrai le véhicule pour aller 


Aji ooqen ka nii cela n'est pas à manger 


Ungats ooqan damats nii ces mets ne sont pas mangeables, 
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gptatif et _Volition 


Le préfixe KM où QM indique le désir, la volonté. Il se place 


après le M ou devant le verbe à l'infinitif ou au futur. 


Mkmusa ko | je veux aller (je désire aller) 
Mqmbahang | vouloir, désirer écouter 
” Kmimah ko bi i ` je désire extrèmement boire 


Ima ka mkmangal qnqaya nii? qui veut prendre ces objets ? 
Km'kan so samats ho ? est-ce que tu veux manger du gibier ? 


Mkm'kan so doli ho ? `” - Mangeras-tu encore ? 


*###**% Km'kan est le présent 
Kma'kan est le futur ` 
Mkm'kan ; désireux de manger, un gloutton. 
le M indique la personne qui agit et en fait un substantif. 


Kmsngul knan ka ana ima o asi kaY kana ana manų 


Quiconque désire me suivre doit tout abandonner . 
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LES PARTICULES 


vous avons déjà vu quelques particules comme KA O0 NI DO. voici 


maintenant des particules finales » ise. qui se mettent à la fin 


de la proposition où après le mot qu'elles affectent 


DA renforce le sens, indique la Complétion de l'action exprimée 
dans le verbe ou le membre de Phrase. S'emploie surtout avec le 
passé 1: | 

Ini ko usa, mnaroh ko da je n'y vais pas, je suis malade 


Aji ko m'kan, ntengi ko da je ne mangerai pas, je suis plein 


BI. : donc. Renforce le mot après lequel elle est plantes 


Vraiment, certes (iba peu fréquente) 
en ms 


BINAW donc. Renforce l'impératif. Indique parfois un doute, une 


‘ interrogation. 


Tai binaw sf - * regarde donc 
PR * d. 
Iyah heini binaw viens/ýðir ici 


H6G ; particule interrogative qui se met à la fin de la phrase. 
Normalement on ne devrait pas la mettre quand il y a déjà un 


pronom ou mot interrogatif . 


Mbiax so hos ? es-tu en bonne santé ? 


Ini so kila has? ne sais-tu pas ? 
x 


*** 2 particules peuvent venir en succesion et parfois se fondent 


en une particule . 


DA-HOG = DHO% 
Ungats bi da-ho4 
Lala bi ka pila na dho ?- 


il n'y a vraiment pas 


a-t'il vraiment beaucoup d'argent ? 


= 36° 


DA, KI DO s tel, c'est ainsi, 


KI KI DO demand è ; ; 
ue KI DA termine e Une suite, tandis 
q 

manu ki da Qu'est-ce 7 


! $ 
KIYA - NI car, c'est-à-dire, Quand on ne Sait pas comment com- 


mencer ou continuer. : 
WADA dénote une action terminée, définitivement passée 


wada mhoqil da il est mort 


MA particule interrogative : Pourquoi. C'est plutôt une inter- 

rogation indirecte. On peut aussi ajouter Ho à la fin. 

Ma miyah tohuy knan ka sinpu : comment se fait-il que le Père 
vienne nous trouver ? 


Ma so ini buway knan HO ? Pourquoi ne me donnes-tu pas ? 


IYA 

a. particule d'interrogation dubitative ou négative. Elle peut 

s'employer avec Ho a la fin 

Iya so ini biqi ka pila nii est-ce que tu ne me le donnes pas 
cet argent ? | 

Iya so mausa aji so mausa ho Iras-tu ou non ? 

b. particule employée pour la défense . 


Iya gaguy : ne vole pas 


NA particule exclamative et interrogative aussi . 


Ini so kila na ne sais-tu pas ? 


Parfois on ajoute encere NYA pour faire NYA NA 


Suyang bi taan ka laqi nya na son enfant est très joli 


Nasi mo klaon o, na ko tmissa sonan 
si je savais comment, ,ne te le dirai-je pas 


Niqan diax so, na so miyah nanak 


si tu as le temps, viens donc toi-même, 


EEEF TTEE EE EEE EE EE ii 
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GY ME MO MU ) 

11 marque l'actif positif des verbes et le positif des adjectifs. 
presque tous les verbes prennent un M comme préfixe, même les dés 
verbes d'état et les verbes neutres, impersonnels. 

M semble marquer un agent, c'est pourquoi le M forme des noms de 


personnes qui agissent, qui exercent une fonction, un métier. 


Qmpah . travailler Mqapah le travailleur 
Smalu faire Msalu | le charpentier 
Psnalu faire faire Mpsmalu le chef 

Pkmalu guérir :  Mpkmalu le guérisseur 
Tasoluh pêcher ‘+455  Mtqsoluh > le pêcheur 

N (NE NU ) 


Est plus souvent infixe que préfixe, mais parlons en ici. C'est 
d'abord la marque du passé (cf. passé des verbes). N indique aussi 
l'origine où la possession (d'où), il semble alors une abréviation 


de la particule NA. 


(P) in: t ps L 
Est un préfixe causatif-opératif. C'est peut-être le plus fréquent, ( 
car il peut pratiquement se mettre avant tous les verbes et devant 
beaucoup de noms, adjectifs ou adverbes pour en former des verbes, 
et par suite de la combinaison avec les affixes de nouveaux noms. 

Il importe Rex de comprendre son usage. P n'indique pas seulement 
l'agent qui fait faire ou qui cause la réalisation de l'action, mais 


aussi il marque une action qui réalise le verbe de base. 


MUSA , aller Pusa faire aller, envoyer 
Mtmay entrer Ptmay faire entrer 
Rajing commencement Prajing commencer 


Plaÿgingan commencement 
Smiling demander Psiling questionner 
Pàlingan investigation, jugement 


Mnaroh souffrir pknaroh faire souffrir, rendre malade 
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(I) (TE TU) 


a. 11 semble remplacer parfois 1e préfixe P. Il joue un peu le même 
rôle, mais il indique davantage le pouvoir 


la puiss d P 
re l'action. du mot de base. | P ance de produi 


Rajing début . | trajing faire débuter 
gsoluh poisson | tasoluh prendre du poisson 
Jiyan aube Tjiyan l'aube arrive 

Ldah lumière `` Tldah s'éclaicir 

Laqe enfant Tnladge enfanter 

Balung oeuf ži Tmbalung pondre 

Qeyta voir ; Tqeyta apparaitre 

Pahpah fleur Tpahpah fleurir 


b. forme des verbes à sens passif ou impersonnels 


Hangan “nom Se Tnhangan donner un nom 
Hoda neige Tnhoda  neüger, coubert de neige 
Heydaw soleil Theydaw exposer au soleil 


@ (SE su) de RE pokr ia dél t la néga- 


a. préfixe instrumental- DRÉEARET (cf voix instrumentale des verbes) 
Différend du causatif P qui n'indique pas la façon ni le moyen, ni 
l'instrument employé pour la réalisation de l'action." vie 
Qeyta voir Paeyta ” faire voir Spqeyta | se monter, apparaitre 


M'kan mangar P'ken: faire manger Skan devenir nourriture 


N.B. Comme on le voit les 2 préfixes P et 5 peuvent se joindre. 
S semble indiquer la réalisation finale du sens de base, le 


devenir ou l'émission du mot de base. 


Knaroh maladie Sknaroh devenir malade 

Bhçay blanc Sbhgay blanchir, 

Bgihol vent Sbgihol souffler 

Rauh odeur Sqnuh, „Sentir, 

Baga main. Sbaga faire aller les mains 
(voleur) 

Bilats crétile Sblilats faire aller les oreilles 


(lapin) 
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Ski ima ka qmna'pah so 


Pour qui l'as-tu fait ? 
Ki ima snga'pah so ? 


J ' 
Iso ka snqa'pah mo je l'ai fait pour toi 


Va B Anian Sane de passé (pas avec les verbes) 


Knuan quand sknuan .. quand (ds. le passé) 
Kaman soit . skaman soir passé 

Gbian tojbée du jour Sgbian soirée passée 

Mkaha après demain  Smkaha avant hier 


c. 5 + K (SUKU) indique la disparition, le passage d'un défunt. 
Il y a aussi SK + Wada 


Skbaba feu ma mère 
Skbaki mo - à feu mon beau-père 
Skwada ungats > les’ disparus,' les défunts 


Q) (KE Ku) 


Il devient souvent Q. Préfixe employé pour la défense et la néga- 
tion devant les verbes et les adjectifs. K est aussi employé à 

l'inpératif ou il prend la place de M pour former l'impératif de 
certains verbes. Ce préfixe s'emploie surtout pour l'euphonie. Il 


semble parfois renforcer le sens, c'est alors KM (cf plus loin). 


Mbahang entendre Qbahang entends | Ini qbahang n'entends pas 
Miisu craindre Kiisu crains ‘ Ini kiisu ne crains pas 
Mnaroh malade Ini knaroh pas malade 

Lala nombreux Ini klala pas nombreux 


KM (QM)  (KUM) 
Préfixe d'intensification qui se met devant les verbes, les adjectiffs 


et les adverbes., Parfois M devient N IKN, ANo 
Nous l'avons déjà vu comme préfixe de volition, marquant l'inten- 


tion, le désir ou la volonté. 


Miing chercher -.: Kmmiing chercher avec soin 
Mbahang écouter Qmbahang écouter attentivement 
Paro grand Kmpare très grand 

Nageh mauvais Qnnaqeh très mauvais 

Lala beaucoup Knlala très nombreux 


Doduh en avent Kndoduh le tout premier 


~ 
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up (MUPU) 
M indique l'agent 
p le ceausatif 
mptaai faire dormir, celui qui met dormir 
mpsmalu faire faire, celui qui fait exécuter un travail 
pkmalu guérir, le guérisseur 


ixe MP s'emploi ; 
Le préfix E P Et Fe FU former le futur de certains verbes. 


mN (MUNU) 

y indique le verbe à l'actif 
N infixe indiquant le passé ` 
yntaqi ai dormi 

11 peut aussi âtre infixe 


Qmna'pah passé de Qma'pah 


Hmnuya passé de Xmuya, comment. 

PN (PUN) 

P causatif 

N du passé 

Pnapa a fait porter une. charge 

Pnhoma a fait planter 

Pnuda i a fait alter, a fait passer 
Pnholing traiter de chien 

Pnbaga voleur (passer par les mains). |` 
TN (TUN) 


T indiquant le pouvoir 


N possessif 


Tnsapah le maitre de maison ® ` 
Tnholing le maitre du chien 

Tndhgal propriétaire de terrain 
Tnpuso premier patronf 

Ta indique parfois seulement l'origine 
Tnhini d'ici 

Tnÿami ka hiya il est des nôtres. 


EEEE 


TE 


TT 


Z 
pa 





nii. i -A E E ` -a oar 
e " O A N a 3. SI. SL N «7 
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GN (GEN) 

1e prix de 

Gndara le prix du sang 
Gnhiyi prix de la personne 
Gnksaan prix du passage 

MG (ME) 


C'est Ma qui s'est réduit à M semble-t' 


tion en, se changer 


en, devenir. 


Mglungay :transformé en singe 
Masajiq devenir homme 
Mabaki -devenir beau-père 
Mabobo devenir mère 
Masinaw changer en vin 


3 (9) (musu) 


arriver à, devenir. 


Mslodan devenir vieux 

Msgbian _7 le soir arrive 

Msdungus devenir époux 

SM (SN) 

Indique la réprocité (mutuel) 

Smkuxul s'aimer, désirer qqun. ou quelque chose 
Smdangi se fiancer 

Smpais devenir ennemi 

Smtrung se rencontrer 

Smbilats agacer les oreilles (casser...) 
Smiisu _ menacer. mettre la brouille 
Smbali commercer 


Smkari raconter à tous, mentir, 


il. Désigne la transforma- 


parler à tort et à travers 
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sn (SM) 

donne parfois le sens de "à Propos" 
gnpila à propos d'argent 

Snkuyoh à propos de femmes 

Snlokus „ -è propos d'habits 

Snhapuei è propos de mangeailles 

MK MUKU) 

a. marque une durée, un numéro d'ordre 
Mkpiya la quantième 

Mktero le troisième jour 


Mkpiya rabi quelle nuit ? 
Mklima ida ko maxa mhdo ttaqan 


le cinquième jour je. finirai l'abattage 


b., indique aussi la réprocité 
Mkbaki être mutuellement beau-père 


Mkoais être ennemis 


N.B. Dans le même mot il peu y avoir la présence de plusieurs af- 
fixes ; préfixes, infixes, suffixes. 
PNQKHANGAN MO KA HANGAN 50 
je fais connaitre ton nom. 
P préfixe causatif 
N infixe indiquant le passé 
Q infixe renforçant ' 
Bhang est le mot racine, abrégé de mbahang ; entendre 
AN suffixe indiquant le passif 
Litt. 


ton nom a été causé par moi d'être entendu. 


esse 


Le 


avons vu c 
q e omme mar 
j'oblique (i.e. complément direct ou indi FER 


irect) ave 

c les no 
+ les pronoms ; Kn ns de 
personn? es an, Sonan.,, 


yous l'avons étudié en tant que suffixe du passif 


difficile de le différencier de ON » OÙ il est parfois 
i 


AN indique l'endroit ou l'action a lieu ; 


niani dormir Tqelan couche, dortoir 
Mali acheter Bligan marché 

Kmalaw passer à gué. Klagan i le gué 

oci aller au WC Qcian WC 


b. L'objet sur lequel s'applique l'action du verbe (c'est ici 
qu'on peut introduire le passif). Très souvent AÑ ajouté à un 


verbe (forme abrégée) change celui-ci en nom; 


Mlmuh rentrer Lmuhan la rentrée 
Laglung penser > Lnlongan la pensée 
Smtrung rencontrer Strengan la rencontre 
Snhiyi croire Snhiyian la foi 

Lmisoh oindre Lsohan l'onguent 


parfois si le résultat est du sens passé on infixes un N (passé) 


“iyah venir Niyahan la venue 

Dna yaw aider Dniajan l'aide: 

: | i r 4 ' la pitié 
umaalu aimer : tlaan l'amour, p 
Snkuxul aimer `> -Snkxulan l'amour mutuel 


ations de 
WE. P + AN. Avec le préfixe P en plus, les mêmes formati 
s'ils viennent des ver- 


nons sunt possibles. Les dérivatifs, 
ce verbe. S'ils 


bes, sereient le résultat de l'action indiquée par 
i . ie: de ressen- 
“tennent d'adjectifs ou de noms. ils signifient qqch. %8 TE> 


L 
fè] . æ -i CE ; Ta 
lant ou d'associś au sens prinitirT. 


Ppuyan l'endroit pour cuire, fourneau, foyer 


Prngagan parlotte, conférence, délibération 


Pnci . 
Cingan naissance . 
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KMe ee AN? qM. es AN (KN) 


ces suffixes changent les adjectifs, les verbes et adverbes en 


noms.» 
a. des adjectifs sont tirés de noms dénotant la qualité ou la 


condition 3 


paro grang Kmpraan grandeur 

Naqeh : mauvais is: Qnqehan malice, péché 
Bahgay blanc ~ Kmbhgayan blancheur 
Mahal dix vati Km'halan la dizaine 


b. avec les verbes s; 


Mkla savoir Knklaan sagesse, Science 
. e- t 
Mxdo finir Qhdoun fin, accomplissement 
Qnhdaan fin, fins dernières 





GY (un) 


Nous l'avons vu comme désignant la personne ou la chose affectée 


par l'action. 
Le suffixe ON (UN) change aussi les verbes en noms en indiquant s; 
a. l'objet en train de subir une action, en voie de subir une 


transformation. 
ce qui subit l'action de couper , i.e. la récolte 


Kbrongun 
(Kmburong: couper les récältes, récolter.) 
Bligun achats (le résultat de l'action de Bali sacheter) 


b. ce qui est devant subir une transformation (idée de futur et 


aussi d'obligation parfois ). 


Aji ta bhangun kari saw nii nous ne devons pas écouter de telles 


paroles 


Knuan ka biagon namo babuy quand tuez-vous le cochon 
Mbiaq = tuer un animal et le partager. 


` 


i a subi une transformation dans le passé, mais se trouve 


C. ce qu = 

actuellement en tel état, telle qualité. 

Kciun ce qui subi l'action de cueillir, la cueillette, la récolte 
ciu ze : 


(Kmtui s récolter, cueillir les épis ). 


11 semble hélas que An, 


tre. Distinguons en disant que On indique plutôt le résultat de 1! 
tion, ce qui est transformé par l'action, 
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On Un sont parfois employés l'un pour l'au- 


ac- 
tandis que An reçoit l'ac-' 


tion dans un lieu, un temps , un receptacle. 


Tmataq 
Ttagan 
Ttaqun 


Smbu 
Buan 


Buan 


Qn'apah 
Qpahan 
Qpahon 


Uqan 
Oqon 


abattre les arbres, les herbes pour ouvrier un terrain 
indique l'endroit de l'absttage 


les abattis, le résultat de l'action d'abattre 


tirer sur 
cible ‘ 
le résultat , sur ce quoi on a tiré = 


BUON NAMI LANUX 


PES 
Ld 


le cerf que nous avons tiré. aa 
ns. avons tiré un cerf : 


ns. allons tirer un cerf 


travailler 
les champs, le lieu de travail - 


lès affaires, action . 


réfectoire =lieu de l'action 


nourriture = ce qui est transformé dans l'action de. *:. 


manger. 
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